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	 Ce livret a été réalisé par Capella Bertrandi pour garder la mémoire de l’exposition présentée 
le 11 novembre 2018 par la Commune de La Chapelle Bertrand dans le cadre des commémorations 
du centenaire de la fin de la Grande Guerre.
	 Notre mission de valorisation du patrimoine de La Chapelle Bertrand concerne, bien sûr, le 
patrimoine matériel mais beaucoup plus largement le patrimoine immatériel. C’est dans ce cadre qu’il 
nous a semblé important de pouvoir transmettre les résultats des recherches effectuées pour cette 
exposition qui a mis à l’honneur les Bertrandais tombés lors de la Première Guerre mondiale.

	 Chacun de ces soldats, morts pour la France, sont des hommes jeunes enracinés dans leur 
territoire, ce qui a été mis en exergue lors de l’exposition et que l’on retrouve dans ce livret.

	 Le partage avec les familles de ces soldats, venues nombreuses, a été un moment fort du 11 
novembre 2018. 

	 Afin de mettre à disposition des personnes intéressées l’ensemble des pièces présenté ce  
jour-là, un dossier spécifique a été créé sur le site de l’association capella-bertrandi.fr que nous vous 
invitons à consulter.

Déjà la pierre pense où votre nom s’inscrit
Déjà vous n’êtes plus qu’un mot d’or sur nos places
Déjà le souvenir de vos amours s’efface
Déjà vous n’êtes plus que pour avoir péri.

Louis ARAGON « La guerre et ce qui s’ensuivit » 
(Le Roman inachevé, 1956)

Capella Bertrandi
Patrimoine
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Carte des lieux de décès des soldats de la Chapelle Bertrand lors de la guerre de 14/18

Zonnebeke - JuinBrielen - Ypres 
David - Deletand

Angres - Poublanc

Neuville-Saint-Vaast 
Planchet - Rossard 

- Vouhé

Combles - Audouin

Lataule - Monnet

Nouvron-Vingré
Rousselière

Pierrefonds - Moreau

Pontavert - Berteau Bulson - Greslou

Esnes en Argonne 
Jamonneau

Manonville - Veillon

Lenharrée - Chenu

Fère-Champenoise
Reneau

Mondement-Montgivroux
Noel

Fresnay-sur-Sarthe
Simonnet

Jean GAILLARD : Sardaigne
Albert GOSSELIN : La Chapelle Bertrand

Henri LIERE : Salonique en Grèce 
Lucien ROUVREAU : Rapech en Serbie

Cempuis - Parthenay

	 Le monument aux morts identifie 19 soldats Bertrandais  morts pour la France alors que la plaque commémorative 
située dans l’église (Cf page 34) en identifie 20 dont 2 qui ne sont pas Bertrandais : 
- Joseph Metais, inscrit au monument aux morts de Vasles 
- Henri Metais inscrit au monument aux morts de Saint-Martin du Fouilloux. 

Il manque sur cette plaque commémorative  
Arthur Poublanc. 

Deux Bertrandais ne sont identifiés sur aucune 
des plaques : 
- Ernest Roussellière
- Maurice Simonnet. 
De plus Albert Gosselin décédé et inhumé 
à la Chapelle Bertrand n’est pas non plus  
répertorié sur  ces plaques. 
Ces 3 soldats vont figurer à compter de 2019 
sur le monument aux morts de La Chapelle 
Bertrand.



6 7

Père : AUDOUIN Joseph
Mère : POUDRET Marie

Père : BERTEAU François
Mère : GIRAUD Delphine

	 Maurice AUDOUIN, né en 1889 à la Chapelle, 
était cultivateur à La Piaure en 1906. Maréchal des logis 
au 49ème Régiment d’artillerie, il est mort le 13 octobre 
1916, à Combles dans la Somme, « des suites de blessures 
de guerre causées par éclat d’obus au combat de Morval ».  
Cette bataille correspond à une offensive franco- 
britannique qui permit de prendre aux Allemands les  
villages de Combles et de Morval malgré des conditions  
météorologiques particulièrement difficiles.

	 Florent BERTEAU habitait le bourg de la Chapelle- 
Bertrand où son père était maçon et sa mère couturière. 
Mobilisé comme soldat de 2ème classe au 412ème RI, il fut  
« tué par balle » le 24 septembre 1915 dans un boyau qui  
reliait deux tranchées, à Pontavert, dans l’Aisne. Ce 
village est situé à quelques kilomètres au sud-est de 
Craonne, ce lieu rendu célèbre par la chanson qu’inter-
prétaient les soldats entre 1915 et 1917 et qui fut interdite 
par le commandement militaire pour « ses paroles antimi-
litaristes, défaitistes et subversives ».
Refrain de la chanson de Craonne :  « Adieu la vie, adieu 
l’amour / Adieu toutes les femmes / C’est bien fini, c’est pour 
toujours / De cette guerre infâme /C’est à Craonne sur le  
plateau / Qu’on doit laisser sa peau / Car nous sommes tous 
condamnés / Nous sommes les sacrifiés »

Inhumation
Département : La nécropole nationale Beaurepaire à Pontavert qui  
regroupe 6694 corps parmi lesquels BERTEAU Florent (sépulture 
3245) 

Habite le bourg
Mort à Pontavert  
(Aisne)

Habite à la Piaure
Mort à Morval 
(Pas-de-Calais)

Transcription Etat Civil de la Chapelle Bertrand Transcription Etat Civil de la Chapelle Bertrand 
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Père : CHENU Louis Athanase
Mère : BELY Rosalie Eugénie

	 Henri CHENU, Vendéen, né en 1886, était valet de 
chambre de la famille Allard, à la Touche Ory depuis 1912. Il 
disparut dans les combats proches du village de Lenharrée dans 
la Marne. Appartenant au 137ème Régiment d’Infanterie, il fut  
déclaré « Mort pour la France » le 8 septembre 1914. 

Père : DAVID Pierre
Mère : LALANDE Marie      

	 Le 26 avril 1915, Paul DAVID est tué à Brielen, près 
d’Ypres, en Belgique. Paul David est né le 20 avril 1890 à la  
Chapelle-Bertrand et il servait dans le 49ème Régiment  
d’artillerie. La région d’Ypres, en Flandres, fut une zone  
stratégique : Belges, Anglais et Français tentèrent de repousser 
les assauts des armées allemandes. 
C’est ici que le 22 avril 1915, les Allemands ouvrirent 
des milliers de bouteilles de chlore. Poussé par le vent, 
le nuage vert-jaune avança vers les lignes franco- 
britanniques. En moins de 45 minutes, 5000 hommes 
furent foudroyés par une congestion pulmonaire. Les  
premiers combattants qui n’avaient aucune protection contre 
les gaz furent inexorablement asphyxiés. Tombés à Ypres, on 
utilise le terme d’« ypérités ».
Ils utilisèrent ensuite des moyens dérisoires (chaussettes  
et mouchoirs imbibés d’eau ou d’urine) avant l’arrivée des tam-
pons d’hyposulfite, des cagoules et surtout des masques à gaz 
en 1916. 
Est-ce dans ces conditions que succomba Paul David ? 
La citation qui accompagne sa fiche ne le précise pas mais rend 
hommage à son courage : « tué en donnant l’exemple de la plus 
grande audace pour ravitailler sa batterie sous un bombarde-
ment des plus violents ».

Habite à la Touche Ory 
Mort à Lenharrée 
(Marne)

Habite le Fontenioux
Mort à Brielen - Ypres 
(Belgique)

Transcription Etat Civil de la Chapelle Bertrand Transcription Etat Civil de la Chapelle Bertrand 
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Père : DELETANG Louis 
Mère : BARREAU Marie

Père : GAILLARD Louis
Mère : REDIN Hortense

	 Camille DELETANG, né en 1890 à Paris, fils de Louis  
Deletang, épicier au Fontenioux, était domestique à la Valinière 
de la Chapelle-Bertrand avant d’être incorporé dans le 7ème 
Régiment d’Infanterie coloniale. 
A ce titre, il participa  à la campagne de Madagascar en 1913-
1914 avant de rejoindre le front.  Il « disparu » au nord d’Ypres, 
27 avril 1915.
Le lendemain de sa mort, un autre Bertrandais, Paul David, du 
même village du Fontenioux, est tombé dans le même secteur 
de la zone de combats. 

	 Jean GAILLARD est né en 1873 à Saurais mais était 
domicilié et travaillait comme cultivateur chez son beau-père, à 
la Barrière de la Chapelle-Bertrand. Il fut mobilisé au 114èm RI 
de Parthenay mais passa au 58ème RI en décembre 1914 avant 
d’être affecté au 113ème RI en octobre 1916. Il embarqua à  
Toulon le 3 octobre 1916 sur le transport de troupes  « Gallia  »,  
un ancien paquebot transatlantique qui avait à son bord 2350 
personnes. Le Gallia fut torpillé au large de la Sardaigne par un 
sous-marin allemand U-35. La torpille atteignit la cale avant 
chargée de munitions. Le navire coula en moins de quinze  
minutes. Il y eut 1740 victimes dont Jean Gaillard, déclaré  
« disparu le 4 octobre 1916 ».

Inhumation en mer

Habite la Barrière
Mort en Sardaigne

Habite le Fontenioux
Mort à Brielen - Ypres 
(Belgique)

Transcription Etat Civil de la Chapelle Bertrand 



12 13

Père : GOSSELIN Jean-Baptiste
Mère : LABROUSSE Augustine

Père : GRESLOU Gabriel
Mère : REVEL Joséphine

	 Ce soldat, dont le nom ne figurait pas sur le monument 
aux morts de la commune, est décédé le 10 novembre 1915  
« de maladie contactée sur le front » à « l’hôpital bénévole de 
la Chapelle-Bertrand (répertorié HB n°49 bis) au château ». En 
effet, devant la durée du conflit, on met en place, loin du front, 
des  hôpitaux auxiliaires dans les lycées comme à Parthenay ou 
dans des châteaux comme à La Chapelle-Bertrand.
Né le 18 septembre 1887 à Beauficel, dans la Manche,  
Albert GOSSELIN  avait été dans un premier temps « désigné  
comme soutien de famille » avant d’être incorporé au 202ème 
Régiment d’Infanterie. Il était en « congé de convalescence au 
château de la Chapelle-Bertrand » quand il est décédé, « à l’âge 
de 28 ans, muni des sacrements de Pénitence, Eucharistie et  
Extrême-Onction ». Il a été inhumé dans le cimetière de La  
Chapelle-Bertrand. 

	 Marie Joseph Louis GRESLOU 
était un Bertrandais d’adoption, car 
né à Paris en 1876, il avait épousé, à la  
Chapelle-Bertrand, le 1er août 1907,  
Elisabeth Allard, la fille de Georges  
Allard, un général de division qui ha-
bitait  le château de la Touche Ory.  
Capitaine du 64ème Régiment d’infante-
rie, Marie Joseph Greslou a été tué dès le 
28 aout 1914. 

Inhumation
Département : 08 - Ardennes - Commune : Noyers-Pont-Maugis
Lieu : Nécropole nationale La Marfée - Tombe 35

Habite la Touche Ory
Mort à Bulson 
(Ardennes)

Mort à l’hôpital bénévole 
de la Chapelle Bertrand

Transcription Etat Civil de la Chapelle Bertrand Transcription Etat Civil de la Chapelle Bertrand 

Le Journal Officiel du 9 avril 1915 rapporte son action :  
«  a enlevé sa compagnie à l’assaut du bois de la ferme de 
Beaumesnil, y est entré un des premiers et a été tué en  
menant  l’attaque ». Les combats ont lieu près de la vallée de 
la Meuse, en Ardennes. Il faut imaginer la charge du capi-
taine sabre au clair à la tête des fantassins au pantalon rouge.  
Plusieurs centaines de soldats périrent avec lui en cette fin du 
mois d’août au cours de ces mêmes combats. Le nom de Marie  
Joseph GRESLOU figure sur la plaque commémorative de 
l’église de la Madeleine à Paris.
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Père : JAMONNEAU Jacques
Mère : PARPIN Flavie

Père : JUIN Louis
Mère : GRASIENNE Victorine

Habite le Poiron 
Mort à Zonnebeke 
(Belgique)

Habite la Foye Baudet
Mort à Esne en Argonne 
(Marne)

Transcription Etat Civil de la Chapelle Bertrand Transcription Etat Civil de la Chapelle Bertrand 

       Armand JAMONNEAU, cultivateur à la Foye-Baudet 
où vivaient ses parents en 1906, caporal au 6ème RI,  
est « tué par éclat d’obus le 26 juin 1916, en Argonne (Meuse) à 
la Côte 304, à Esnes ».
La côte 304 est une petite colline au nord-ouest de  
Verdun. Sa position et son altitude lui conféraient une  
position idéale pour observer le champ de bataille de Verdun.  
C’est sans doute pour cette raison que le commandement 
allemand s’acharna à y envoyer des troupes pour prendre  
position à son sommet, l’écraser sous des barrages d’artil-
lerie incessants, et que les Français y résistèrent au prix de  
10 000 morts en 300 jours de combats.

	 Jules JUIN est né le 12 août 1883 à la Chapelle-Bertrand. 
Alors qu’il avait été dispensé du service militaire car un de ses 
frères était mort au service, il fut malgré tout incorporé au 114ème 
RI. Il fut tué le 15 novembre 1914 dans les terribles combats de 
Zonnebeke en Belgique. 
Voici comment un brancardier du même régiment 
les décrit : « Au petit matin, nous avançons sur toute 
la ligne ; alors quelque chose de terrible, un spectacle  
affreux s’offre à nos yeux : c’est une mêlée d’hommes qui 
s’étripent à la baïonnette. Oh, c’est terrible, le bombarde-
ment est atroce, des cris déchirants des pauvres agonisants, de  
maisons qui s’écroulent, le clocher qui tombe et enterre une  
section entière ; ce n’est que feu et flammes, le sol est jonché de 
cadavres, oh, c’est terrible ! »

« La bataille a complètement détruit la ville, c’est une véritable 
boucherie quotidienne, les canons et les obus n’arrêtaient pas de 
se faire entendre, les blessés mutilés n’arrêtaient pas de se plaindre. 
Le bilan militaire français est très lourd notamment entre le 23 
octobre et le 13 novembre 1914. En 21 jours il y a eu 7 529 morts, 
24 571 blessés et 9 150 disparus »
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Père : LIERRE Louis
Mère : COLLET Marie

Père : MONNET Delphin
Mère : SAIVRES Rosalie

Habite le Fontenioux
Mort à Lataule 
(Oise) 

Habite
Mort à Salonique 
(Grèce)

Transcription Etat Civil de la Chapelle Bertrand Transcription Etat Civil de la Chapelle Bertrand 

	 Henri LIERE est né en 1883 à Saint-Aubin-le-Cloud 
mais il était domestique à La Chapelle-Bertrand en 1914. Il était 
l’aîné de neuf enfants et de ce fait avait dans un premier temps 
été dispensé de service militaire. Il fut malgré tout incorporé 
au 84ème Régiment d’Infanterie en janvier 1916 et il partit le  
2 février à destination de l’armée d’Orient. 
Il décéda « le 12 septembre 1916, des suites de maladie contractée 
en service à l’hôpital temporaire n°10 de Salonique ». 

	 Henri MONNET, caporal au 77ème Régiment d’Infan-
terie a été tué le 9 juin 1918 à Lataule dans l’Oise.  Il est né à  
Beaulieu-sous-Parthenay en 1895, était célibataire, domicilié 
à La Chapelle–Bertrand avec ses parents Delphin et Rosalie  
Monnet. Sa fiche matricule porte la citation suivante : 
« A l’attaque du 18 avril 1918, a fait preuve d’un courage au-dessus  
de tout éloge, entraînant son escouade avec un allant remar-
quable. Gradé très brave toujours volontaire pour les missions  
périlleuses ». 
Cette bataille qui eut lieu dans la région de Compiègne vit  
l’intervention des chars d’assaut du général Mangin. Ils jouèrent 
un rôle décisif dans l’échec de l’offensive allemande.
« Le 9 juin : Cela commença par un bombardement très violent 
de la part des Allemands, avec beaucoup d’obus à gaz. Puis des 
infiltrations par les Stosstruppen. A midi, la situation devint 
dangereuse pour le front français qui menaça de céder. Pétain 
engagea alors différentes divisions pour résister. Il envoya même 
l’aviation pour les soutenir. Celle-ci fut renforcée par l’aviation 
britannique. »
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Père : MOREAU François
Mère : PRET Eugénie

Père : NOEL Augustin
Mère : GUERIN Eugénie

Habite à Saurais
Mort à Mondement  
Montgivreaux (Marne)

Habite au Plessis
Mort à Pierrefonds 
(Oise)

Transcription Etat Civil de la Chapelle Bertrand 

Inhumation
Département : 60 - Oise / Commune : Pierrefond
Cimetière communal

	 Le 22 mars 1917, Ernest MOREAU, né à la Peyratte 
en 1880, qui servait comme canonnier au 20ème Régiment 
d’artillerie, mourut dans l’ambulance française de Pierrefonds 
dans l’Oise, « suite à une maladie contractée au service ». Il était 
marié et résidait au Plessis de la Chapelle-Bertrand d’après la  
transcription de son décès sur le registre d’Etat-civil de la  
commune. 
« 1917, le front se stabilise à 12 km à vol d’oiseau. Pierre-
fonds devient base arrière de transit et de cantonnement, 
base aérienne et centre sanitaire. Le château logera plusieurs  
compagnies puis un bataillon d’environ 1300 hommes. Sur 
le plan sanitaire : installation d’un hôpital dans l’Hôtel  
des Bains, au Prieuré, à l’église, dans les écoles, au chalet  
DELAHAYE, dans la villa Clément, à Vertefeuille, dans les villas 
Antoinette et Ste Anne (Jonval). »

	 Gaston NOEL est né le 15 juillet 1879 à la Cha-
pelle-Bertrand mais résidait à Saurais où ses parents étaient 
instituteurs. Incorporé comme 2ème classe en 1900, il gravit les 
différents grades (caporal, sergent, adjudant, sous-lieutenant), 
au cours de son service militaire et des divers réengagements 
qu’il fit jusqu’à la guerre. 
Il a été « tué à l’ennemi le 9 septembre 1914 à Mondement » lors 
de la première bataille de la Marne au cours de laquelle l’avan-
cée allemande  fut stoppée par l’arrivée de renforts acheminés 
notamment par les fameux taxis parisiens. Sa fiche matricule 
porte la citation suivante « tué très glorieusement à la tête de 
sa troupe qu’il a bravement entraînée dans toutes les affaires  
auxquelles son régiment a pris part ». 
Son nom ne figure pas sur le monument aux morts de la  
Chapelle-Bertrand mais sur celui de Saint-Généroux.
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Père : PARTHENAY Pierre
Mère : TOUMIN Marie

Père : PLANCHET Victor
Mère : BREGEON Alphonsine

Habite le bourg
Mort à Neuville St Vaast  
(Pas-de-Calais) 

Habite La Grande Orgère
Mort à Cempuis 
(Oise)

Transcription Etat Civil de la Chapelle Bertrand Transcription Etat Civil de la Chapelle Bertrand 

	 Julien PARTHENAY est né en 1893 à La Chapelle.
Avant la guerre, il était ouvrier agricole, domicilié au Plessis. Il 
avait été ajourné en 1913 pour « faiblesse » mais déclaré « bon 
pour le service en septembre 1914 ».
Il fut affecté au 30ème Régiment de chasseurs alpins. Il fut  
plusieurs fois blessé « plaie à la jambe droite en mai 1915 »,  
« blessé en octobre 1917 par éclat d’obus, non évacué ».
Sa bravoure lui valut le 28 août 1917 la citation suivante  : 
« Chasseur très brave et très courageux, a toujours été solide à son 
poste, s’est particulièrement distingué pendant les combats de la  
Somme ». Il fut également décoré de la croix de guerre avec étoile 
de bronze. Le 28 août 1918, Julien Parthenay est « ypérité *»  
lors de la bataille de Roye (Somme). Il meurt de cette intoxica-
tion aux gaz le 21 septembre 1918.

* Voir fiche David 
 page 9

	 Michel PLANCHET est né à Voultegon le 6 février 
1894 et sa famille exploitait une ferme dans le bourg de la  
Chapelle-Bertrand en 1906. Il fut mobilisé au 77ème Régi-
ment d’infanterie. Il fut tué le 15 juin 1915 dans les combats  
de Neuville-Saint-Vast, au cours de la bataille de l’Artois, 
comme deux autres Bertrandais  Clément VOUHE et Constant  
ROSSARD. Il repose, avec plus de dix mille autres soldats 
français, dans la nécropole nationale de la Targette à Neuville-
Saint-Vaast, dans le Pas-de-Calais.  

Michel PLANCHET
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Père : POUBLANC Saturnin
Mère : FAUCHER Victorine

Père : RENEAU Louis Marcel
Mère : PIED Virginie

Habite le Fontenioux
Mort à la Bataille de la 
Marne

Habite L’Ageon
Mort à Angres  
(Pas-de-Calais)

Transcription Etat Civil de la Chapelle Bertrand Transcription Etat Civil de la Chapelle Bertrand 

	 Valère POUBLANC est né en 1894 à la Chapelle-
Bertrand où il exerçait la profession de « cultivateur » sans 
doute dans l’exploitation de ses parents qui étaient domiciliés 
à l’Ageon. 
Il fut incorporé au 149ème Régiment d’infanterie. 
Il est « Mort pour la France le 25 septembre 1915 devant Angres 
(Pas-de-Calais) ». Il avait 21 ans.

	 Arsène RENEAU est né en 1889 à la Chapelle- 
Bertrand. Après son service militaire  effectué de 1910 à 1912 
au 32ème Régiment d’Infanterie, il exerçait la profession de  
« cultivateur » au Fontenioux. 
Il fut tué le 8 septembre 1914 à Fère-Champenoise, lors de 
la première bataille de la Marne, le même jour qu’un autre 
Bertrandais, Henri CHENU.

Inhumation
Dans la nécropole nationale de Fère-Champenoise ont été inhumés 
les corps de 5 986 soldats 
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Père : ROSSARD François
Mère : RUSSEIL Marie Virginie

Père : ROUSSELIERE Eugène
Mère : GRASSIEN Rosalie Mort à Nouvron-Vingré 

(Aisne)

Habite La Grande Orgère
Mort à Neuville St Vaast  
(Pas-de-Calais)

Transcription Etat Civil de la Chapelle Bertrand Transcription Etat Civil de la Chapelle Bertrand 

	 Constant ROSSARD, né le 12 janvier 1894 à la  
Chapelle, était domestique agricole à la Bathelière. « Ajourné  
dans un premier temps pour faiblesse », il fut malgré tout  
incorporé au 135ème RI le 14 décembre 1914. Il « disparut » le 
16 juin 1915 dans les combats de Neuville-Saint-Vaast, dans 
le Pas-de-Calais, comme deux autres Bertrandais  Clément  
VOUHE et Michel PLANCHET. Il fut déclaré « Mort pour la 
France ».

	 Ernest ROUSSELIERE est né en 1878 à la Chapelle 
Bertrand. Il était domestique et fut employé un temps au  
moulin de Brossard à Parthenay. Il fut incorporé au 67ème 
Régiment territorial d’Infanterie et il « fut tué à l’ennemi à  
Nouvron-Vingré le 9 juillet 1915 ». C’est dans ce lieu que furent 
« fusillés pour l’exemple » six soldats le 4 décembre 1914 « pour 
abandon de poste en présence de l’ennemi ». 
Ils furent réhabilités par la Cour de Cassation en 1921.
Le nom d’Ernest ROUSSELIERE ne figurait pas initialement 
sur le monument aux morts de La Chapelle-Bertrand.
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Père : ROUVREAU Louis Philibert
Mère : MARTEAU Marie Clarisse

Père : SIMONET Alexis
Mère : GALARD Marie

Habite La Grande Orgère
Mort à Fresnay sur Sarthe 
(Sarthe)

Habite Le Bourg
Mort à Rapech en Serbie

Transcription Etat Civil de la Chapelle Bertrand Transcription Etat Civil de la Chapelle Bertrand 

	 Lucien ROUVREAU fut « tué à l’ennemi (en l’occur-
rence les Bulgares) à Rapech en Serbie, le 5juin 1918 », loin de sa  
Gâtine natale puisqu’il était né en 1894 à La Chapelle-Bertrand. 
Contrairement à la majorité des Bertrandais qui étaient culti-
vateurs et qui sont morts pour la France pendant ce conflit, il 
exerçait la profession de « mécanicien ajusteur ». Après avoir 
servi au 6ème Régiment d’infanterie coloniale, il était passé en  
décembre 1917 au 56ème Régiment d’infanterie coloniale qui  
participait à l’armée d’Orient. 

	 Maurice SIMONNET est né à la Chapelle-Bertrand 
en 1893. C’était « un cultivateur » qui fut incorporé au 49ème 
Régiment d’Infanterie où il servit comme canonnier. Sa fiche 
matricule stipule qu’il est « décédé le 1er janvier 1915 à l’hôpital 
auxiliaire n°12 de Fresnay-sur-Sarthe de maladie », sans autre 
précision.
Le nom de Maurice SIMONNET ne figurait pas initialement 
sur le monument aux morts de La Chapelle-Bertrand.
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Père : VEILLON Honoré
Mère : MORIN Eglantine

Père : VOUHE Joseph
Mère : PROUTEAU Marie

Habite La Papotière
Mort à Neuville St Vaast 
(Pas-de-Calais)

Habite Le Fontenioux
Mort à Manonville  
(Meurthe-et-Moselle)

Transcription Etat Civil de la Chapelle Bertrand Transcription Etat Civil de la Chapelle Bertrand 

	 Edouard VEILLON, né en 1892 à Beaulieu-sous- 
Parthenay, était domicilié au Fontenioux avant la guerre.  
Incorporé le 10 octobre 1915 dans le 14ème RI, il fut blessé au 
crâne par un éclat d’obus et succomba « le 8 novembre 1916 
dans l’ambulance 232 à Manonville  (Meurthe & Moselle)».

	 Clément VOUHE, né en 1883 à Parthenay fut ajourné  
deux ans de suite avant d’effectuer son service militaire  au  
114ème Régiment d’Infanterie cantonné à Parthenay.  
Ses parents étaient domiciliés à la Papotière de la  
Chapelle-Bertrand. Mobilisé lors de la déclaration de guerre,  
en août 1914, il fut évacué du front en janvier 1915 étant atteint 
de  « la fièvre typhoïde ». 
A son retour, il participa aux combats de Neuville-Saint-Vaast 
où « il fut tué à l’ennemi le 31 mai 1915 » comme deux autres 
Bertrandais, Michel PLANCHET et  Constant ROSSARD.
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- Pourquoi ces recherches sur les combattants Bertrandais 
de la guerre 14-18 ?

- Déjà, en 2014, pour les 100 ans de la déclaration de la 
guerre 14-18, j’avais effectué des recherches. En m’inspi-
rant de ce qui avait été fait dans d’autres communes, j’ai 
amplifié celles-ci.

- Qu’est ce qui vous a  motivé pour faire ces différentes  
recherches ?

- J’ai deux grands oncles qui sont décédés pendant cette 
guerre. Comme on en parlait, j’ai décidé de chercher et 
j’ai trouvé leurs tombes, moment très émouvant. Et de là 
est venue l’idée de rechercher sur la Chapelle Bertrand.

- Où avez-vous  été chercher les informations ?
- Sur les sites : « mémoire des hommes » et sur  

www.francegenweb.org/b1914-1918/ monuments aux 
morts de toute la France.

- Qui avez vous contacté ?
- Une personne passionnée de Vernoux en Gâtine qui m’a 

donné les astuces pour rechercher et des infos.

- Qu’est ce qui vous passionne dans ces recherches ?
- J’aime bien l’histoire locale et la généalogie qui me  

passionne. Pour mes ancêtres décédés pendant 
la guerre 14-18, ceux de la Chapelle Bertrand. 
Avec les réseaux sociaux, j’ai retrouvé la descendance de 
14 personnes sur 19.
En même temps, j’ai effectué le recensement de l’ancien  
cimetière et j’ai retrouvé la tombe d’un soldat décédé à  
l’hôpital bénévole de La Chapelle Bertrand et qui n’était  
inscrit sur aucun monument. J’ai contacté sa famille et la 
mairie a décidé de l’inscrire sur le monument aux morts. 
Pour moi, c’est un devoir de mémoire.

- D’autres projets dans le même esprit ?
- L’histoire des curés de la Chapelle Bertrand car on m’a 

prêté le courrier de l’abbé Caniot, natif de Vernoux, qui 
a été curé de la Chapelle Bertrand de 1892 à 1932….  
Et il reste encore beaucoup de choses à découvrir sur 
notre commune…

Témoignage de Sylvie Paitrault, adjointe au maire

Exposition pour le 11 novembre 2018
Présentation des objets et documents prêtés par  

Catherine et Didier Massé
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Lettre d’Emmanuel MASTEAU 
à ses parents 28/09/1915
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« La guerre est un mal qui déshonore le genre humain.»

François FENELON  (1712)
Dialogues des morts

« C’est la plus monumentale ânerie que le monde ait jamais faite. »

Maréchal LYAUTEY 
(1854 - 1934)

« La guerre […]
Je vois des ruines, de la boue, des files d’hommes fourbus, des bistrots 
où l’on se bat pour des litres de vin, des gendarmes aux aguets, des 
troncs d’arbres déchiquetés et des croix de bois, des croix, des croix. »

Roland DORGELÈS (1885-1973)
Les Croix de bois (1919)

« L’humanité devra mettre un terme à la guerre, ou la guerre mettra 
un terme à l’humanité.»

John Fitzgerald KENNEDY 
Discours aux Nations Unies le 25 septembre 1961 
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